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' QUI SCANDALISE
TROIS CLOWNS SS : I

Tï\7":C’est une
.

point ШОІ. 
très humble maman,

Pourquoi parlent-ils donc à table 
Lea enfants qui ne savent rien?
Le bavard est insupportable!
Il parle mal —il gêne bien.

; І • 11 e n’est 
nan, une . yUn professeur d’Université était 

libre-penseur et se proclamait 
athée. C’était pourtant un coeur 
droit et noble qui cherchait la vé
rité et connaissait le tourment di
vin de “l’inquiétude humaine.”

A des étudiants catholiques sui
vant son cours, il posa un jour 
cette question:

“Voyons, vous croyez que si le 
prêtre vous communie, Dieu s’unit 
ù votre âme pour lui donner sa 
vie?”

—“Oui, assurément et nous y 
mettrions notre tête.”

—“Alors vous devez communier 
souvent?”

“Oh! pour ça lion.”
'Comment vous ne communiez 

pas souvent? Et vous avez la foi. 
Je ne comprends plus. Laissez-moi 
supposer que vous ne croyez pas 
autant que vous le dites.”

“Si j’avais la foi à la présence 
réelle de Jésus au Sacrement di
sait un ministre luthérien, c’est en 
me traînant sur les deux genoux 
que je m’approcherais de l’autel.”

Foi endormie, foi qui scandalise,

-ÏSqui raconte
je voir sa fillette

veuve 
Ue mourait I %SU triste chambrette

J. Alph. Langelierser dans
Fraucoeur, là-bas, tout 

la butte Montmar-
Comme le moulin du village 
Qui fait son tic tac sans repos. 
Le bavard de son babillage 
Nous étourdit hors de propos.

la rue J ■M:derrière

son mal, dans son 
obsession. JjHle

^^■j/entant, dans 
avait une

le souvenir joyeux, ex
prenant de trois clowns— 

d’ailleurs—qu’un 
elle avait été admirer 

Lia ns un cirque de Pa-

1 VENTES ET EXPEDITIONS, QUEEN B81 
BUREAUX, QUEEN 088.TELEPHONES :Ils Saluent l’Avènement de 1926 du Haut de la 

Grande Pyramide
Pour bien montrer son. ignorance, 
Bavarder est le seul moyen.
Que né » ardent-ifo le silence 
Les enfants qui ne savent rien.

Octave AUBERT.

Il

m et: Bureau et MagasinEntrepôts et Département d’Expédltionplus fameux 
frde liesse 
applaud і г 
І їм Fratellini.

fl, vre, elle les appelait.

IM в ґйаггаай. «ut «a,..
1 avènement de 1 année 1926 du sommet de la grande Pyramide d’Egypte, 
où ils s’étaient rendus en excursion en compagnie d’une cinquantaine d’autres ■ 
Passagers du même paquebot. Ces derniers campèrent dans le désert, au 
pied de la pyramide, pendant que leurs plus hardis compagnons accomplissaient 
—ur ascension nocturn^sous la conduite de guides arabes. ,

^P’autres groupes de touristes canadiens et américains voyageant sur 
I Empress of Scotland” firent l’excursion du Nil jusqu’à la Vallée des Rois 
et visitèrent le tombeau désormais célèbre de Tut-Ank-Ahmen, ainsi que les 
ruines de Thèbes et de Louqsor.

le tour dum 288 à 294 et 310 rue WELLINGTON. 312 et 314 rue WELLINGTON.

M
LE POUCEtoant les mains, les shppliait 

_j qu’ils vinssent. La mort seule 
«ait, âpre et lente. Comment 
[fratellini seraient-ils venus?

le cheveux sur la neige.

Quand on fait mal ce qu’on doit 
[faire,

On s’en mord les pouceô, dit-on; 
C’est du péché du premier père 
Que dérive ce vieux dicton.
Adam, quand il mordit la pomme, 

j Se mordit le pouce aussi 
Et de père en fils voilà comme 
Nous avons ce doigt raccourci.

SoWe au c!’** * 
tei'Æ du „

Samedi, le 13. — Cou- - „ .-„„■T

deV“Æ,ecJ5Æi‘e'lr“>--,Ja”
^Soirée du "Lundi-Gras" du club

Mardi, le 16, (mardi ür:v. 
mascarade populaire dan< 
ville, il l’occasion du mardi - 1

JeudT, le 18. — Dok S h-.] , ■ v-
f-

(120 milles, dont 40 mille
Jeudi, le 187—Jou

Ottawa vs Sons of Irel.v
Dimanche, le 21. <

Beaupré pour le club d 
1 Union Co merciale"

Courses en raquettes vour le 
de 1 Union Canadienne des і ;;ц 
-ous lea auspices du club "Le '.K.-ucali 

Concours de sautvurs en ski < 
êtran erslVert 4 10113 Vі8 amal,,urs її мі

Lundi, le 22. —• Semaine du Curlia
Jusqu’au 26.—■ Bonspnl- 
Jeudi, le 25. — Glissa-b- sur la Ta 

par les membres du club "to v.,,m<-ah 
leurs épouses;

Vendredi, le 26. — Joui- 
1 Arena. National vs Sons of i 

“ s -
Soirée du club

■ Le docteur disait:
“-Il n’est plus de remède... Seul 

і miracle peut sauver l’enfant. .. 
nnez-lui ce qu’elle demande. . .

■ Et un soir de ces jours dernier -..
I maman s en fut, comme on va se 
Lr, lés joues creuses et les yeux 
bents, à L- sortie du cirque. Elle 
Linda à parler aux Fratellini. 
Ce sut dirt' cette mère sans argent I 
I sans autre éloquence que les 
lots sortis de son coeur pittoya- 
le?... Les clowns Fratellini ont, 
eux trois, tiuatorze enfants. C’est 

ire la provision de coeur qui est 
liste à leur provision de talent.
Le marché fut vite conclu. Le 

ichet fut vite débattu.
[—Demain. Madame,-à 2 heures, 
j*g serons tous les trois au che- 
il'de votre petite malade. Nous 
[ferons rire et nous la guérirons. 
|*s serons payés largement par 
j| sourire... Et si elle guérit, 
ht nous qui vous devrons de l’ar-

"Г

UN EXAMEN MEDICAL Tel. R. 1731-w CAPITAL218 Murray

T. St-JacquesConstantinople. — Le gouverne
ment turc vient de décréter que 
pour obtenir un permis de maria
ge il faut, au préalable, subir un 
examen médical.

REPARAGE DE 
Radiateurs d’Automoblles, de 
Truck, Tracteurs, Camions, etc. 

'loue faisons une spécialité du répa 
•age des radiateurs seulement 
Qu’Ils soient trop chauffés, gelés 
défoncés, tordus ou crevés, aine* 
lue "recorage”.

LES TROIS DISCOURS
DU MARQUIS

TETE D’UN IMPIE Le marquis de Bièvre avait la 
repartie frès prompte. Un jaloux 
chercha un jour à le décrier dans 
un- salon, déclarait 
parleur serait fort embarrassé poui 
prononcer un discours. Le mar
quis, piqué au vif, soutint qu’il sau
rait s’acquitter de ce rôle.

Des • paris furent ouverts entio 
les jeunes seigneurs présents. Au 
jour*îixé, une assemblée nombnu- 
se et choisie se pressait pour en
tendre M. de Bièvre. Il arriva et 
demanda à ses auditeurs s’ils sa
vaient de quoi 11 allait leur parler. 
Ceux-ci avouèrent qu’ils ne le sa
vaient pas.

—EU bien! ni moi non plus! Et 
il s’esquiva.

Il croyait en être quitte ainsi, 
mais il n’en fut rien. Son adversai
re ne lui ménagea pas les sarcas
mes, si bien que le marquis consen
tit à prendre jour pour tAie nou
velle réunion où il déploierait, di
sait-il, tous ses talents.

A peine fut-il monté sur l’estra
de où il devait prendre la parole, 
qu’il débuta par ce même exorde:

—Savez-vous de quoi je vais vous 
parler?

—Oui, nous le savons, répondit 
l’auditoire, qui espérait, par cette 
réponse différente de la première, 
le forcer à se faire entendre.

—Puisqùe vous en êtes instruits, 
fit alors le marquis, à quoi bon

AU PACIFIQUE CANADEN
Voici une histoire qui n’est pas 

nouvelle, mais qu'il est bon de nar
rer de temps à autre pour fermer 
le bec à ceux qui clament sans ces
se qu’il y a trop de quêtes mais 
qui ne donnent jamais rien.

Un libre-penseur causait, un jour, 
chez un fervent catholique, quand 

présente le petit Frère Quêteur 
des Franciscains. Le maître de la 
maison fut généreux, suivant sa 

L’impie, souriant d’un

< La Bière Honnête en 
Pureté et Qualité

que ce beau
: Importante Promotion 

pour un Canadien- 
Français

Une visite est sollicitée.raquetteu

BUANDERIEM. C. A. Lange vin nommé agent- 
général du Service des Voya

geurs à Québec. DUUne nomination qui marque Pim- | 
rtance que prend graduellement la ' 

ville de Québec au point de vue 
touristique, vient d’être annoncée aux ! 
quartiers-généraux du Pacifique C 
qien à Montréal, par les autorités du | 
département des Voyageurs. M. C. A. 
Langevin, jusqu’ici agent local du Ser- j 
vice des Voyageurs dans la vieille сарі- | 
taie, est "pro 
même ville,

BON PASTEURcoutume, 
air moqueur:

—Combien „ vous coûte, chaque 
année, l’entretien de ces moines, 
des bonnes soeurs, de vos curés, de 

sacristains, der vos confréries?
—Je donne mon superflu.

*Montcalm [ft le lendemain, à l'heure dite, 
і rit descendre d’un taxi, dans la 
Weste maison de la rue Fran- 
i*r, trois diables vêtus de leurs

LINGE SECHE AU SOLEIL
Mercredi, le 3. — Sortit' on raquet
ib “Le Montcalm", avec dam- s 

^Dimanche. le 7. — Excursion du d
Souper “Canadien" du club Montes

Soirée du fin do

PRESSAGE ET 
REPASSAGEraldansoette : 

m sur tout le
agent-géné 

e, avec juridictit 
territoire environnant. Cette nomina
tion sera doublement bien vue à 
Québec et dans toute la province, 
d’abord parce que M. Langevin jouit 
d’une popularité des plus enviables, 
tant dans les cercles ferroviaires que 
maritimes, en second lieu parce qu’en 
lui confiant ce poste nouveau, la 
grande compagnie reconnaît digne
ment les mérites d’un de nos Canadiens 
français les plus compétents en .ma
tières de transport.

■ invraisemblables défroques, 
fie tout l'arsenal leurs acces
ses hétéroclites.
It devant le lit de l’enfant, ce 
lia plus folle, la plus inénarra- 
i, la plus tourbillonnante fantai- 
' La petite malade, les yeux ex-

The Capital Bréwing Co. Limited
OTTAWA ONT.

Lu
club 1emu Montcalm ;

Mercredi, le 7. — Soirée spéoi.do z
lot du club de «kl “Loyola", pour la 
button des coupes ;

Partie de cartes par le dut 
Dimanche, le 11. — 
ib “Le Montcalm”.

a longtemps que vous—Et il y 
faites ce métier-là?

Attention spéciale an lavage 
de famille.—Quarante ans passés.

—Eh bien! si vous aviez résérvé 
tout cet argent, si vous l’aviez pla
cé A intérêt, vous pourriez aujour- 

»iés, applaudissait, riait, vivait... d'hui rouler carrosse...
La maman pleurait de tristesse

411 RUE SAINT-ANDtth.Soil

Tél. R. 1296

—En supposant que je ne l’au- 
des spéeufa-rais pas perdu dans 

lions hasardeuses. Mais vous, né 
donnez-vous donc jamais rien pour

Ide joie. . .
|Et le soir, à Б heures, heureux 
I fatigués, les trois clowns par- 
dent comme Ils étaient venus, 

avec la conscience d’avoir 
opü un devoir et d’avoir été uti-

TELEPHÛNE
RIDEAU

les bonnes oeuvres?
—Moi, jamais.
—En ce cas, allons faire un tour 

dans le carrosse que vous avez dû 
acheter avec vos économies.

Tête de l’impie qui ne possédait

3267

ION WORKS Les Détenteurs d’Actions OrdinairesmLa petite malade va mieux. Elle
-JR ORNEMENTES.

CLOTURES, GRILL I S, MIC. 4 vous le répéter?
Et, de nouveau, il s’en alla. Mais 

le lendemain matin, ses amis, fu-

pas un sou vaillant!
On n’a jamais entendu dire que 

soit ruiné à faire la

Et les trois clowns ne se ren- 
К-Н-Н-Н-Ж-Н-Г-Ж-лч-ї-І-.-'-^епt même pas compte qu’ils sont

ieux que des grands artistes, puis- quelqu’uh 
charité.

DUt
*

Pacifique Canadienrieux d’avoir perdu leur pari, vin
rent le trouver et firent tant d’in
sistance, qu’ils lui arrachèrent la 

de s’exécuter. Au début

ilsX**H*4I sont des braves gens.
m

COKE-BOIS ww promesse 
de cette troisième réunion, le pseu-ДД Д Д AД Д Д _ __ „□ □ □ □ □ □ □ do-orateur prononça la même ques
tion. Un membre de Rassemblée, 
qui avait eu le temps de la ré
flexion, se leva et répondit:

—La moitié de nous le sait et

□u jours raisonnables. 
X£hjon garantie.

T RR0S.v
LES DETENTEURS d’actions ordinaires et privilégiées de la Compagnie 
sont les véritables propriétaires du Chemin de Fer du Pacifique Canadien. 
Ils détiennent pour $260,000,000 d’actions ordinaires et $93,335,000 d’actions 
privilégiées.

En moyenne, les actionnaires ordinaires ont payé $112 par action et leurs 
contributions de $31 par action, à même les excédents qui leur apparte
naient, représentent conséquemment $143 par action, ou $371,800,000 en es
pèces au comptant.

De 190Z à lill 4 inclusivement, la Com
pagnie a dépensé $336,000,000 en voies 
doubles, travaux de terrassement et de 
réduction des pentes, terminus, chantiers 
à marchandises, ateliers, et autres amé
liorations tombant sous la rubrique 
“capital.”

De cette somme, les actionnaires ont 
payé $262,100,000 pour $195,000,000 d’ac
tions. valeur au pair, ou plus de $134

%
TéK‘|ili",irs

Curling 
598 - 860

П П П □ □ 1
ATHERINE

LE COIN DES 
SUPERSTITIEUX

4l’autre moitié l’ignore.
—Eh bien! dit l’incorrigible far- 

que ceui qui le savent l’ap-
prennent à ceux qui l'ignorent, et 
comme delà tout le monde sera соп

іи. C. A- LANGEVIN

M. C.-A. Langevin naquit à Mont
réal en 1889 et fit ses études à l’Acadé
mie Commerciale du Plateau et au 
Montreal Business College. Il est le ne
veu de feu Mgr I angevin de St-Bonifaceet 
de feu Mgr Racicotae Montréal, de même 
que cousin de Sir Hector Langevin.

1 II débuta au Pacifique Canadien en 
D’UNE ALLUMETTE 1906, comme commis dans le départe- 

6pr„„vere7: nue “la fumée cherche і ment des Voyageurs. En 1908. il
1 . ,, ., ----------- , _ passa au service du Canadien Nord et

toujours les belles gens . ce sera Elle avait été fabriquée en Rus- j rempiit dans le département des 
consolation; exhaler de la fu- gie paradis des Soviets et pour Voyageurs de cette compagnie des 

le compte de la Perse. Elle était positions importantes à Montréal et 
„ . „ ,,nll Edmonton. Il revint au Pacifique

partie, elle et ses soeurs, soigneu- Canadien en 1916 comme agent locaT 
tre coeur un incendie que vous es- sement rangées dans de belles boi- du Service des Voyageurs à Québec, 
salerez vainement «de dissimuler, te8 8ur je couvercle desquelles pis- titre qu'il abandonnera mai nie палі 
tout le monde sachant bien qu’il salt un Иоп qui tenait dans sa ' d°
n’y a pas de fumée sans feu. #Le gueuie une allumette enflammée. : 
traducteur pense que par cette ex- Rjle n-a pa8 pa8ser la fron- 
pression un bel oeil l’oracle a vol uère où veillait, sans doute, une 
lu dire en outre que l’objet de vo gar^e farouche. Les armes de Per- 

attendez-vous cepen- tre flurame sera une jolie femme “e portent un lion tenant un glaive.
■iint à n’y voir que du feu; aver- ou une borgne, ce dont vous vous Lo gouvernement d’Ispahan n’a 
lissemeiu d’en haut pour la per-' ’Consolerez sans doute en réfléchis pftH voulu admettre un rapproche- 
■i.nne qu’elle frappe ‘-unt que l’amour est aveugle et ment au88i irrévérencieux. Et les
Il Fouet. Le recevoir^ quelqu’un (lu’n ne falt Pas moins de passions boîtes et leur contenu ont dû re

prendre le chemin de la Russie, 
d’où on les a réexpédiés en Asie où 
les uns et les autres ont enfin été 
acceptés.

Quant à la commande destinée 
è la ,Perse, on l’a refaite totale
ment et les boîtes, cette fols, ne 
portaient aucune image qui pût pa
raître une fâcheusv. xllusion.

Ceci — qui n’est pas une inven
tion — se passe de commentaires.
Il faut dire que lès allumettes bol- 
chevistes n’ont pas de chance Les 
Anglais refusent celles qu’ils ont 
commandées parce que les paquets 
contiennent douze boîtes au lieu de 
neuf et parce que les boîtes con
tiennent plus de 46 allumettes.

Sans doute, trouvent-ils que la 
faarîée est trop belle. Il doit pour
tant être facile de s’entendre.

-л
n П □ □ □ Et il nrit de nouveau le chemin

de la porte.

IELASSE ГЇ П П П □ □ □ □ □ □ □
MESAVENTURES tes “de capital”, des centaines de millions 

provenant des excédents des actionnai
res, et c’est pourquoi, entre autres rai
sons, la capitalisation de la Compagnie 
est inférieure d’au moins $200,000,000 « 
la valeur réelle de la propriété, et 1er 
charges fixes, maintenues à un chiffre 
raisonnable, donnent au public l’avanta
ge de taux, pour voyageurs et marchan
dises, inférieurs à ceux des Etats-Unis 

-ît égaux, ou même inférieurs, à ceux 
de tout autre pays du monde.

Et ceci, en dépit du fait que les salai
res, au Canada, sont aussi élevés que 
ceux des Etats-Unis, que le coût des rails, 
du combustible, et autres fournitures, et 
que la relation proportionnelle de la po
pulation à la longueur, en milles, du ré
seau est inférieure à celle de toute autre 
contrée.

A CLEF DES SONGES
une
mée pur le nez, la bouche, les oreil
les: un bel oeil allumera dans vo-

Fossé. En franchir un: il voua
nuira faire le saut du y tomber; 
n se trouvera un moment au-des
sus de ses affaires. %

Qui se .trouve au milieu 
e fous pi-ut s’attendre à rire; qui 
u porto l’habit a une marotte dont

s à la santé. Сопши 
râleur nutritive nvccs-

Fou.

îrtance de la mêlasse, 
substantiels qu’ils r<- M. Langevin est membre de plusieurs 

de Québec et de diverses orga
nisations sportives. Il fut toujours l’on 
des plus actifs promoteurs des sports 
d’hiver dans la vieille capitale et oello-ci 
lui doit une bonne part de sa vogue 
croissante comme première station 
hivernale d’Amérique.

fora bien de se débarrasser. clubs
Qjii tombe: présage

’événements, de circonstances
Inattendue; 1 ’23, le réseau de la Com ра

ч-crut de 7,000 à 13,600 milles, 
alors que ses 
dépassèrent celles de 1899 que de $6,- 
650,000. La dette obligatoire diminua de 
>47,000,000 à $3,650,000.

la Mélasse 
rbade

charges fixes annuelles ne

je pour cela.pus attaquera par derrière;
lonner: coup de main dont on ne 
r°118 n,|ra nulle obligation. Qui se 
,(dt un fouet en main fera bien de

і HOROSCOPE Les recettes ont permis de verser aux 
actionnaires ordinaires jusqu’à 13 pour 
cent sur leurs actions, mais les dividen
des n’ont jamais dépassé 7 pour cent, le 
reliquat étant ajouté à l’excédent. Ce 
dividende de 7 pour cent équivaut à 
moins de 2 pour cent du coût du chemin 
de fer.

On a appliqué à des améliorations/ di

ts viennent de ГІІЄ tic 
ns les nombreux sut- 
K BADE DE GRAND
lelques années.

is pure. Exigez <V,m 
OIX et refusez tout

JANVIER•e pas trop faire claquer le Rien 
Affi.ire de presse. 

Voy. Enfourner.

L’administration financière du Pacifi
que Canadien a été avantageuse à toute 
notre populatioi/ et la coopération des 
actionnaires, en cette "sphère, a donné 
aux Canadiens les taux de transport de 
voyageurs et de marchandises les moins 
coûteux du continent.

Ceux qui naissent dans le mois 
de janvier sont généralement naïfs 

Ьоп8;чрагті eux, il y aura bon 
nobbre de poètes et de romanciers, 
ceux-là feront bien de suivre leurs 
penchants si la vie matérielle leur 
est assurée, d’un autre côté, ils au
ront soin -de ne pas s’occuper de 
choses sérieuses, et feront encore 
mieux en ne se mariant pas. — 
Les femmes qui >aîtront dans ce

Four. 
Fronde, 

and,: d:-
Avoir affaire à une 

petits frondeurs: on se 
«v, rr, .,.,er ja pierre; qui se aert 

b fronde sera frondé.
I Front. —.

'■’nuit
La personne dont le

prend- un heureux développe- 
Hment montrera de la tête; s’abais-

Fruits. - Le Pacifique Canadienon en manquera.

il Pendants: succès pro-
finain s'ils sont mûrs; verts: mé- ! mois seront généralement gracieu- 
jfiez-vaus des envieux ou des para-1 ses et jolies, ceb^s qui n’auront 
*,te8: en cueillir: fruity défendu; ! pas été favorisées des dons de la 
'Ur une assiette: service qui no }beauté seront bonnes, aimables et 
?’ra Pas sans fruit. ordonnées^-toutes seront d’excel-

Funiée. __

lit в of (Ynaê?
Est, Essentiellement, Canadien et pour les Canadiens.

і

lentes mères et auront beaucoup 
* ufrie empesté de quelque envieux d’enfants, elles aimeront les bêtes.

ce qui dénote surtout un bon coeur, tin réserve à Un autre.

Se voir enfumé: le
Nul ne profite de ce que le des-

tnerchera à voqs noircir et vous
v <«' , 4

,, .X.■

INSTALLATION SANITAIRE 
SERVICE RAPIDE

SAB0UR1N BROS. 
& HENRY

GLACE NATURELLE PURE, 
CRISTALLINE 

BILLING'S BRIDGE 
Tél.: Carling 180 

LISTE DE PRIX 1925 
26 livres par Jour pendant Б 
mois, payable d’avance $12.00 
Si payé n 2 versements, la 
moitié le 1er mai, la moitié le 

1er juillet. $14.00.
Prix au mois payable d’avance 

$3.00.
Demandez nos prix pour des 
quantités plus considérables.

Deux livraisons le samedi. 
Aussi spécialité de travaux en 

ciment et de paysagistes.
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